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On fait combien font funeltes parmi le peu-

ple des Dyflenteries épidémiques. Mr. Har-

mand nous offre aujourd’hui une reffource’ pré-

cieufe dans cette maladie , la racine de Bry-

onne (Bryonia alba) planté très commune dans

nos climats; la Matière médicale avoit affigné

plufieurs propriétés à cette plante, mais nous

n’avions pas d'expériences bien conflatées de

fes bons effets dans les Dyflenteries. Voici la

manière d’adminiflrer dans ce cas la racine de

Bryonne. On en fait prendre au malade un

demi-gros réduit en poudre fine, délayée dans

un verre d’eau froide, pour une dofe le ma-

tin à jeûn ; elle agit comme vomitif. Si au

bout d’une heure le vomiflement n’a pas fuf-

fifamment opéré, on-adminiftre une feconde

prife, &amp; on aiguife d’un grain d’émetique

trois verres d’eau, qu’on prend dégourdie à

une demi-heure diflance, &amp; on facilité le vo-

thiflement en buvant de l’eau tiéde. Le len-
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